
VISITE DE COURTOISIE DE LA MISSION FMI AU MINISTRE DE L’ECONOMIE ET DES 
FINANCES : MOT DE MONSIEUR LE MINISTRE  
 

Monsieur le Chef de Mission ; 

Monsieur le Représentant Résident du FMI ; 

Mesdames et Messieurs les Membres de l’Equipe du FMI ; 

Mesdames et Messieurs les Directeurs Généraux, Directeurs, Sous 
Directeurs ; 

Mesdames et Messieurs les membres du Comité technique ; 

Mesdames et Monsieur, 

 

Depuis maintenant deux ans, nous avons fait le choix de reprendre 
pleinement les relations avec la communauté financière 
internationale. Cela nous a amené à négocier et à conclure le 
programme l’Assistance d’Urgence Post Conflit en août 2007, dont 
l’évaluation positive a permis sa reconduction en avril 2008. 

La mission que nous accueillons ce jour,  s’inscrit dans le cadre de 
l’évaluation de l’AUPC 2 et de la finalisation des négociations 
entamées depuis juin 2008, en vue de conclure un programme à 
moyen terme, soutenu par la Facilité pour la Réduction de la 
Pauvreté et pour la Croissance (FRPC) et d’atteindre le point de 
décision de l’initiative PPTE. 

Je voudrais donc saluer et souhaiter la bienvenue à l’équipe du 
FMI, avec à sa tête Monsieur Arend KOUWENAAR. Elle a fait 
preuve d’écoute, de compréhension et de beaucoup d’engagement, 
dans l’accompagnement de la Côte d’Ivoire dans ce processus. 

Je profite également de cette opportunité pour souhaiter la 
bienvenue à Madame Doris Ross, le futur Chef de mission, que 
nous accueillons avec plaisir et avec qui nous allons continuer cette 
aventure.  



Ce programme économique et financier reste notre objectif majeur, 
en plus de l’accompagnement efficace du processus de sortie de 
crise. 

C’est pourquoi, nous n’avons pas hésité à apporter des réponses 
idoines aux différentes préoccupations qui ont été soulevées parfois 
lors des discussions.  

Les autorités ivoiriennes ont donc démontré, à maintes occasions, 
leur engagement autour de ce programme, qui reste la seule 
alternative viable pour donner une nouvelle chance à la Côte 
d’Ivoire post crise.  

A cet égard, cette mission doit être celle de la consécration des 
efforts déployés par l’ensemble des acteurs. Nous avons 
l’obligation de résultats, compte tenu des contraintes énormes de 
délais qui s’imposent à nous. 

Je voudrais donc vous assurez de mon entière disponibilité, ainsi 
que celle de l’équipe ivoirienne que vous connaissez bien.  

Durant cette semaine, nous restons totalement ouvert pour apporter 
les réponses aux questions nécessitant des décisions d’autorité. 

Je voudrais enfin inviter les experts des deux parties, à maintenir 
l’esprit de convivialité qui a toujours caractérisé nos échanges. 

Plein succès à cette mission. 

Merci de votre aimable attention. 

 
 


